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champ commence ä peine ä etre explore; il est certain qu'en
utilisant ces methodes avec circonspection (necessite de

confronter les resultats avcc ceux de la morphologie; cas de

l'Amorpha, cas des Scrophulariacoes), on arrivera a eclaircir
bien des points obscurs de la morphologie (lorale et de la syste-
matique. Charles Bxehni.

Cette conference illustree de cliches fort interessants pst

vivement applaudie. Une reception dans les salons de la Society
des Arts terinine la soiree.

PAUL VAN BERCHUM

1861-1947

Elu membre ordinaire en 1891.

Avec Paul van Berchem, c'est toute une epoque qui dispa-
rait. II fut le dernier representant d'un type d'homme scien-

tifique, auquel les conditions economiques et sociales d'aujour-
d'hui ne permettent plus d'exister. Ce type d'homme fut un

patricien donnant son temps, son argent, son esprit aux recher-
ches de physique. Pendant plus de cent ans, la physique ä

Geneve a vecu de savants de ce type; qu'on pense ä Prevost,
aux deux Pictet, ä Colladon. aux trois de la Rive, aux Soret.
ä Le Royer, ä Sarasin. II est curieux de constater que ce sont les

progres qu'ils firent faire ä la science, repris par l'industrie,
ä laquelle ils eurent la prevovance de s'interesser financiere-
ment. qui (inalement creerent ces conditions sociales nouvelles.

On ne dira jamais assez l'intelligence remarquable de ces

hommes, leur sensibilite scientifique, leur intuition. Et van
Berchem faisait vraiment partie de cette grande famille des

savants genevois, puisque, comme on le verra, ses travaux ont
eu une prolongation imprevisihle dans les temps modernes.

II etait du reste conscient melancoliquement des transformations

de ce monde, mais il avait garde confiance dans la science.

N'ecrivait-il pas, il y a trois ans encore, dans des souvenirs
destines ä sa famille : « Sur douze petits-iils, j'avais espere

qu'il y en aurait un qui serait attire par la science. Jusqu'a
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present, cet espoir ne s'est pas realise... » Et n'est-ce pas

typique aussi de son epoque de ne pas mentionner ses qua-
torze petites-filles

Apres des etudes classiques au college de Geneve, van
Berchem fait ä PUniversite son baccalaureat de sciences. Puis

il passe ses hivers ä Paris pour preparer ä la Sorbonne la licence
de sciences physiques qu'il obtint en deux ans. Travaillant
ensuite avec Friedel, il publie en 1884 son premier travail sous
le titre « Synthese de la Ditolylphtalide », dans le Bulletin de

la Societe chimique de France. Rentre ä Geneve, il poursuit des

recherches tout d'abord avec Ame Pictet, puis avec Charles

Sorot; et il publie avec ce dernier, dans les Archives des Sciences

(23, 70, 1890), un article intitule « Sur Petal d'equilibre que
prend, au point de vue de sa concentration, une dissolution

gazeuse dont deux parties sont portees ä des temperatures
differentes ».

En 1891, il fut nomme secretaire de notre Societe, fonctions

qu'il exerQa pendant dix ans, jusqu'ä ce qu'il devint president
en 1903.

A partir de 1891, il travailla surtout avec son ami, Alexandre
Le Royer, dans le laboratoire du college, oü ce dernier ensei-

gnait la physique. lis publient ensemble des travaux sur la
formation des glagons flottant sur le lac, sur les courants
alternates ä hautes tensions, sur une pompe ä mercure, sur les

rayons X. II vaut la peine de mentionner le titre complet du
travail publie dans les Archives (31. 558, 1894) avec son ami:
« Mesure de la longueur d'onde d'un primaire hertzien dans

Pair par le changement de resistance electrique de limailles
metalliques ». Car van Berehem, par ce travail, ainsi que par
celui fait avec Soret, se trouve mele — bien malgre lui —
aux techniques les plus modernes employees dans cette derniere

guerre. C'est en effet grace a des procedes bases sur ce que l'on a

appele Pellet Soret que les Americains ont separe les deux

isotopes de P Uranium et ont fabrique la premiere bombe

atomique. D'autre part, ce primaire hertzien, dont il est question

dans le travail avec Le Royer, s'appellerait aujourd'hui un
emetteur d'ondes centimetriques, si souvent employees par le

Radar.
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Les experiences de van Berchem-Le Royer leur avaient, du

reste, laisse pressentir, trois ans avant les decouvertes de

Marconi, la possibility de transmettre sans fd des signaux
ä distance.

A partir de 1900 environ, Paul van Berchem abandonna, petit
ä petit, les experiences de laboratoire. II prit, avec Le Royer et

Auguste Bonna, quelques brevets chimiques, il fit des mesures
de temperatures dans le lac de Geneve, puis son domaine de

Crans, sa nombreuse famille et ses voyages absorberent tout
son temps. Jean Weigle.

ALFRED LENDNER

1873-1948

Elu membre ordinaire en 1921.

Alfred Lendner naquit ä Geneve le 23 mars 1873. Fils de

pharmacien, il le devint ä son tour. Son temperament de

naturaliste et son gout de la recherche desinteressee, tous deux
manifestes des l'enfance, s'accordaient mal avec les exigences

professionnelles. L'etude de sciences propres ä developper ses

aptitudes naturelles et l'infiuence de ses maitres, de Robert
Chodat en particulier, engagerent Alfred Lendner ä consacrer
sa vie aux sciences pures. En 1897, Alfred Lendner presente
une these de doctorat faite ä l'Institut de Botanique et intitulee:
Des influences combinees de la lumiere et du substratum sur le

developpement des champignons. Remarque par son maitre,
le jeune docteur devient assistant, puis plus tard chef des

travaux ä l'Institut de Botanique. Cette collaboration dura

vingt-quatre annees, durant lesquelles Lendner fut le bras droit
de Chodat. Associe ä toutes les manifestations d'un service tres
anime, Alfred Lendner initie des generations d'etudiants ä

l'anatomie, la Cytologie alors naissante, participe ä la preparation

et ä l'execution des exercices pratiques, aide les docto-

rants, se joint aux excursions, bref, acquiert toutes les carac-

teristiques d'un vrai botaniste. Ses themes de predilection
seront la mycologie, puis plus tard la Phytopathologie. Acquis
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